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ennemis ; le ceur humain sait quelle est sa misère, et qu'il lui
·faut, venant d'en haut ef s'écoulant sur lui, une consolation de
tendresse et de pitié. Tel est Jésus au saint Tabernacle. Il est
notre attente ; car il rehferme tout bien pour nous : il est notre
attente ; nous tendons nos mains et nos cœurs vers les saintes
niontagnes d'où nous doit venir le salut. Méditons plus en dé-
tail pourquoi Jésus est notre attente, et dans quelles disposi-
tions nous le devons attendre dans l'Eucharistie.

L'un des grands caractères du Messie promis, c'est d'être
l'attente des nations. A mesure que l'humanité s'enfonçait dans
les ténèbres de l'erreur et dans la corruption de la chair, les
regards éperdus et les cœurs inquiets, qui gardaient encore
quelques vagues regrets du ciel, se levaient en haut et se diri-
geaient vers l'Orient par un instinct de salut, et un dernier sou-
venir des promesses. Rorate cdli desuper.... Cieux, répandez
votre rosée sur nos cœurs altérés, et faites luire à nos yeux la
lumière du salut.-Ainsi priaient les âmes qui n'étaient pas en-
corç totalement ensevelies dans la mort ; ainsi se remuaient
les peuples et se perpétudient dans Israël les promesses et les
espérances.

Jésus se fit attendre pendant quatre mille ans ; il voulait se
faire désirer, il voulait surtout convaincre l'humanité déchue
qu'elle avait besoin de lui, qu'elle ne ferait rien sans lui qu'elle
aurait beau parler avec éloquence, philosopher avec esprit,
chanter avec âme, et tailler avec art la pierre et le marbre, ni
ses artistes, ni ses poètes, ni ses orateurs, ni ses philosophes ne
lui donneraient la lumière qui vient du ciel et l'amour qui vient
de Dieu.-Et je remuerai toutes les nations, dit le Seigneur par
un prophète. et le désiré de toutes les nations viendra.

Ce mouvement d'attente et de désir a parcouru pendant quatre
mille ans les âmes et les peuples, comme le frémissement de la
foule qui annonce la venue du roi. Jésus est venu. Tel il vient
dans l'Eucharistie ; là surtout il est notre attente, car il est
tout bien, toute force, toute lumière, tout amour.

Quoi donc, tu as faim ? Désire Jésus, il est le pain et la ré-
fection des anges, il est la manne contenant en soi toute sua-
vité de goût. Tu as soif ? Désire Jésus, car il est le puits des
eaux vives qui t'abreuvera de telle sorte que. tu n'aura plus
soif ; il est le vin qui enivre l'âme, il est le nectar et l'ambroisie.

Tu es malade ? Va à Jésus : il est le Sauveur, il est le méde-
cin, il est le salut même. Tu meurs ? Soupire vers Jésus, il est
la vie et la résurrection. Tu es dans la perplexité ? Consulte
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